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Io Introduction

En se basant sur las quatre fonction.s de base que sont la productionr

la corisarrrHtion,, 1!accumulation et les' transactions avec le reste du ncinde^

la conrptabilitS nationale donne un apercu sur les structures et les circuits

^concsmiques d'une nation „ Lune des fonctions essentielles d'une telle

presentation est de servir C/Mnstmroent de base d' analyse de politique

^conopiqueo A. oette fin, il apparalt de plus en plus indispensable de rnettre

1!accent sur les interconnexions entre les differents agents gconomiques.

Ainsi, le systSme.de ccraptahilite nationale, de la presentation de tableaux

observant "les richesses de la nation", ou etudiant '"le revenu national

dans sa formation et dans sa repartition*%' a intSgre le Tableau Econanique

d'Enseirble (THE) croisant les secteurs institutionnels et les differentes

operations qu'ils effectuent (operations sur biens et services, operations de

repartition et operations financieres),, le Tableau des Entrees-Sorties (!IES)

qui montre les flux.de produits entre les differentes branches de l:eoonomie,

et le Tableau des Operations Financidres (TCF) qui regroupe les donnees

relatives aux conptes financiers des differents agents Sconondques faisant

apparaitre les flux de creanoas et de dettes par lescuels l!exoSd.ent d'epargne

de certains agents disposant d'une capacity de financeraent est itds a" la

disposition des secteurs dont les d^penses en capital depassent l'Spargne propre<,

Ces tableaux (dont des schenas-tvpes sont donnees en annexes l?2,-et 3)

en mane tenps gu'ils constituent un instrument de test pour la coherence des

donnees statistiques a travers les grands equilibres qu'ils retracent, servent

de base de donnees pour la construction de modules,, L'^.tude de la g&ieration

et de la r^partitution du revenu national (pour 1'etude de la pauverete et des

inegalite*s de revenus), celle de la satisfaction des besoins de base (en. sant?,.

Education, alimentation <,„„) a travers les mesures d1assistance notanr^nt des .

pouvoirs publics,, la'recherche d!un t'quilibre dans les ^changes avec l3extSrieur

et la promotion et la protection des industries rationales (5 travers des syst&nes

de protection tarifaire), sont au centre des strategiesf de d/veloppement en

Afrique,

la natrice de catptafcdlite Sociale gui est present^ dans cette note s'inscrit

dans cette demarche„ Elle est basee sur le principe de la ocrrptabilite a partie

double? cependant la presentation sous forme matricielle perroet de reduire de



moiti£ (par rapport aux conptes habituels) le nanbre des enregistraments „

Les flux et stocks y spnt,decrits S. la fois par leurs origines et leurs

destinations et la RC.8o.offre.des possibility d'analyse pluricategorielle

par &£sagregation des differents conpteSo -••• .

les M.C.S donnent une representation quantitative de l'economia nationale

au cours d'une ann.se donnfe. Les aoents econcmiques y sont decrits sous les

differents aspects de producteurs - oonsorarateurs de biens et services,

proprietaires ou siroples foumisseurs c?es services des facteurs de production <,

Les MCS visent a raettre 1'accent sur

- La distribution du revenu national t^ntre les differents agents

economiques (corrposition de leurs portefeuilles) qui s'avdre determinant©

dans la stability des sentiers d"expansion>

-- Les besoins et sources de financgtent des investissaTBntsg

autofinanceraent, assistance du systgne bancaire (local ou Stranger), aide exterieure

- Les facteurs determinants de la crpissance ecorianique observeeOo.

Elles Gont une base statistique sinple et indicative; simple car

elles ne n£cessitent pas de series statistiques longues et inductive car en

tenant coirpte des differentes relations entre les agents econcroiques elles

perrnettent la dgfinition des besoins en statistiques (ax;iales notarnment).

L'interet pour les pays aTricains ou 1'appareil statistique ne sesmble pas

encore au pointr tient a ce'qu'en intrbduisant des pararcrrtres simples et en

ecrivant I'^quilibre colonnes-lignes, on arrive a des nndeles (ou la quasi-

totalit« des equations sont des relations de definition et des relations

conptables) qui permettent de nesurer 1' impact des politiques "interventionnistes"

(mj-sures d'ajusteitients fiscaux et salariaux, par exerople et les secteurs

institutionnels qui en bengficient, -reforrises du mode d; appropriation des facteurs

de production et leurfe effets redistributifs ,,,) et de sirruler differents

scenarios. ;

Apres la presentation de la M.C.S., nous otablirons les liens fiC.S,

conptes nationaux en essayant de definir les donnees statistiques necessaires

a" la construction d'une M,C,EO et nous termineroris par -la definition d'une

"structure alg^brique" sur la M.C.S. et les relations M.C.S. et mcxldleSo
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II» PRESFS3TMPICN DE LA MATEICZ DE COMPTABILITE SOCISLE

A. Forms agreg»%

Le tableau Mo= I presente trois types de ccxrptes;

- Les cotptes courants corprenant le corpte "Facteurs de production",

le conpte courant des sectaurs institutionnels„ le corpte des branches

productives et le corpte des operations courantes avec le reste du raonde.,

- Les catptes de capital regroupant le cenpte de capital des secteurs

institutionnels et le conpte des operations en capital avec le reste du inc-nde*

- et les cornptes financiers *

Chaque cavpte retrace en ligrvs> les ressources (passif ou crSdit) et en

colonne les emplois (actif ou dgbit).

1° Les conptes courants

Leo facteurs de production sent rertsin§rgs par la valeur ajout^s (^3)

dc?gaq% par les branches productives et les revenus des facteurs provenant

du reste du nnnde (%d) nets des memes types 6b revenus verses an reste du

raonde. L'agregat ainsi obtenu (§. savoir le ?KB) sera alloue" aux secteurs

institutionneis au titre de remuneration des fournisseurs de services de

facteurg de production (T21> sous forme desalaires/ profits des entreprises

individuelles/ loyerSo.a

les secteurs institutionnels,, en plus de la source primaire de revenu

que constitue la remuneration des facteurs, effactuent entre eux des transferts

courants (T22) (financerrent du deficit des operations courantes du gouvernement

par la. banque centrale,, subventions de consormation distributes par les pouvoirs

publics, depenses courantes de sant^F d''Education, distribution des benefices

d3exploitation) et renoivent du reste du raonde des revenus "(T24) (nets des mgmes

types de revenus verses au reste du Kionde) autres que ceux declar§s en T14<. Gn

obtient ainsi le revenu net des secteurs cuip outre les transferts courants,

servira aux secteurs a acqu^rir des biens de consaraiation finale (T32) sur le rtarchg

interieur et des biens de consoraniation finale (T42) inportgs. Ie, solde (T52)

constitue 1'epargne propre des secteurs (ou leurs ressources d'autofinancement) -.-..•..,



La production brute des branches se rSpartit en recettes des ventes de

biens de consormiation (T32, T33) et de biens de capital (T^) aux unites residentes

et du mame type de transaction (T34 et T'3g) avec les unites non re"sidentes«

2o Les cccaptes de capital

Us decrivent le processus d5accumulation du capital ainsi que les sources

de financement de cette accurailation, I.'accumulation conprend la formation de

capital (T35 ± Tg5) / les acnats nets des ventes de certains actifs corporels

<2xistants (T55), les transferts nets en capitaux provenant du reste du raonde

^Se^ et les variations d'actifs financiers (TR5 -I- Tg6). Les sources de finajicemant

sont constituees par l'eparqne propre des secteurs institutionnels, les transferts

en capital (T56 * T55) et la variation des engagements (T5R t T6g). Signal.ons

que les transferts en capital entre institutions (Tgg) s'effectuent principaltanent

a travers les institutions d'epargne et le roarchS de capitaux et que I5aide

exterieure entre dans la cateqorie T^^o
3 56

3o Lss ccnptes financiers decrivent %

•• en ressources, les variations d'engagemsnts (credits commerciaux,

eirprunts a. court et long termes contract's aupr§s des autres secteurs

institutionnels) et

- er\ a^plois les placements financiers effectues (variations d5encaisses

en numeraire, d£p6ts auprds des banques, dos gtoblissatKaits financiers

et du trgsor, ncuvelies participations au capital d°autres secteurs,,

prets accordes)

Bo Forne d^sagregee

Rappelons que chaque T. du tableau n° 1 repre"sente les recettes du ie catpte

resultant des achats du j . Ganne nous l'avons signal? dans 1•introduction, chaque

T^j peut gtre .dgsesrrrSgS et pr€sente sous forme matricielle. L1 annexe n° 4 propose

un noddle de.dSsagregation des caiptes, lie projet de dgsagregation retenu r^pond it

deux iitperatifs <j

1) litenir cotpte des thetaes du prcgramne de travail ?. Itelations secteur

informel - secteur raodeme, incidences des politiques tarifaires assises sur une

base nationale et celles sur une cooperation iraltinationale, prise en conpte du
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secteur financiers des politiques de prix et de balance des paiements dans les

nodel.es de planificatiori?

2) Aider a la definition des statistigues cxrplerrientaires (notarnnent les

KStatistiques des bSsoins de base") pour la construqtipn c"un . system? de statistiques

dernographiques et sociales adaptees aux pays africainSo

On y distingue deux types des facteurs de production °. le capital et le

travailo Le capital a etS class€ suivant le statut de son utilisateur (proprietaire

priveV et public, utilisateur du capital productif non proprietaire) alors gue

la differenciation du. travail se situe au niveau de la localisation, travail

urbain et travail rural,, avec pour le travail urbain une distinction entre le

secteur urbain inoderne correspondant glofcalement au secteur i;protegg'J et le secteur

urbain .inforxnel racrroupant notaranent les travailleurs independan-bs des centres

urbains. Une autre particularIte se situe au niveau des conptes d'operations avec

le reste du itiondeo Pour cex'i^rles flux de biens, de services et de capitauXj

on y a separ^ les flux allant.dans le sens des echanges et de la "cooperation. , ,

sud-sudt[ (pays africains-pays africains,, pays africains-autres pays en developpement),

de ceux allant dans le sens ::nord-»sud' (pays africains-OCDE, pays africains-

pays de l'Est) et de ceux s'effactuant avec les organismes internationauxo Qijant,...,

aux conptes financiers, on y retrouve les differentes forrres, d'actifs financier,s

sous lesquelles est detenue la partie des avoirs financiers des secteurs

institutionnels non investis dans le s-acteur reel,

L!annexe n° 4 n[est qu;un example de d^sagregation des conptes, §tant entendu

que la forme a retenir est fonction des donnees dispbniJ^les, • ::- :

Ies deux dernierE groupes de cosptes, a savoir les conptes de capital et de

financement,, prSsentSs dans le tableau n° 1 et Isannexe n° 4, et gui sont des

corptes de secteurs institutionnels, enregisteditla formation de capital nette

de la consomnation de capital fixe et de 1"appreciation (ou de la depreciation)

des actifs et passifs financiers entre le delrut et la fin de la periode ocmptable

Tr les ccsrptes de formation de capital (cotptes de variation des stocks

1/ On aurait pu.fairer apparaftrel'evolution des stocks par g
des ccmptes d' investisseroents (introduction de lignes et colonnes) an

i) Etormation brute de capital fixe,, et

ii) Variations dcs stockso



et canptes de formation de capital fixe) quant a eux sent des conptes de branches

et l'enregistrent brute „

L'introduction de la ligne "taxes' indirectes'', dans 1'annexe 4 entraine une

ventilation des ressources fiscales du secteur public par origine. Ainsi T, —

correspondra I la valeur ajoutee hors taxes indirectes sur la. valeur ajoutSe

qui seront affect£es a la derniere ligne de la matrice T2, dont les autres elements

resteront iiuls. Da m&ne T?5 aura une derniere ligne non nulle au titre des taxes

indirectes sur ventes aux unites residentes de biens de capital produxts localeJient.

Lss taxes indirectes sur les importations et les exportations sont trait£es came

transferts des secteurs institutionnels Hrfx^rteteurs/exportateurs au gouvernement

et.entrent done dans la categoric T9«o

in - mnacE de oi^ptabilite sociales ei <x?ipte i

Conme signals dans Vintroduction, cette section a pour but d'Stablir les

relations entre les conptes nationaux et la MX.So Elle a pour but de reconstituer

les principaux tableaux de la ccnptahilite1 nationale § partir d'une M.CS. d'une

part, et de mentrer comment reitplir les T^. Pi partir des corptes nationaux d'autre

part. La premiere partie' est davantage un rappel de la structure des tableaux-types

de la cotptabilite nationale alors cue la deuxi&ne partie' qui est la plus iri^ortante

perroettra de definir les sources supplementaires de donn^es n^cessaires h la

construction d'une M.C.S. (sources resuraSes dans Isannexe n° 5).

lo De la M.C.S. aux canptes nationaux ......

Par construction, les conptas des secteurs institutionnels dans la K.C.2.

ne sont que la mise sous forme matricielle des canptes a double entrge0

La reconstruction des cotpbes des secteurs institutionnels (cansorcmation

intermgdiaire, valeur ajoutSe...), d'exploitation (salaires et charges sociales,

resultat brut d'exploitationo..), de revenus et deponses (consarsreition finale,,

salaires, transferts exterieurs dent intergts et dividendesf epargne...,)., de capital

2/ Tvi cotprendra la salaires et traitatents, les loyers de la terre (notainnant
ceux provenSnt de la prospection et de Sexploitation des ressources naturelles et les
profits).
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et fixiancanent (investissement, capacity de financanent...), et les canptes

de variations des chances et des engagements se retrouvent par simple lecture

des lignes et cclonnee correspondantes du tableau 1 dSveloppe suivant l!annexe;

o . ■ '' ..■■■■■• ...
n 4.

II en est de mane pour le oonpte d'eguilibre des resources et emplois

des biens et services aue nous presentons a titre illus^ratif au tableau n° 2,
/"JL,

Tableau no 2 » Byailibre des ressources et eroplois des biens et services

FESSCURCEE

Inporta-sProduct sTaxes/ I TotaJ,

tions ; locale sPrcduits?

T

T

(42) s

(43) "

(67) s

tions

(37)

(37)

a lire

dans T,
T

22 s
(37)

a lire

dons '1^2 I
I x(43)

(67)
T

EMELDIS

I

oW to

ill

^Totaldes '

: "Consotna- smvesti- ;Exporta--sTotal

intenrtSdiai-s tion rssements s tions :

res

(33)

T
(43)

finale

(32)

T
(42)

T
MSd)

- L(34)
, pp

: 06)

(65)

^(33) (35)

♦T

(32)

(33)

D(34)

P (35)

P(3€)

'(37)

Total

des

Emplois



T.. .» dgsigne la same des totaux de lignes qui est egale a la sonme

des totaux de colonne.

La sSrie des tableaux 3 indique la reconstitution des conptes consolid6s

de la nation avec les n£mes notations cue pour le tableau n° 2. las taxes

indirectes nettes des subventions d'exploitation sont S. lire sur la ligne (ou

dans la colonne) correspondantes de T22 ou T^°

Tableau n° 3 -■ Les cotptes oonsolidgs de la nation

EESflOUECES H^PLOIS

3.1.- Le PIE et ses emplois

. Mtuneration nette des facteurs de

production T .^.

„ Taxes indirectes nettes des

subventions d'exploitation

. Conscsmiation finale des secteurs t

T(32) * T(42)

<-• taxes indirectes nettes sur produits

entrant dans la consartnation finale)

. Investissonent (tS + FBCF) r, T

Exportations de biens et services s

T(34) tT(36)

mcins

importations de biens et services -

(T(42) * T(43) - T(65)

P.Ic F- DU

SSPLOIS RESSOUBCES

. - Le revenu national disponit)le et son affectation

. Conscmnation finale des secteurs ;

T(32) *T(42)

Epargne nette T ,„* (ou solde)

Itevenu des facteurs de production

Rolde du revenu de la proprie'te et de

1!entreprise provenant du reste du

monde °

„ Autres transferts courants recus., nets;

provenant du reste du monde s ^nA)

. Taxes indirectes nettes

Affectation revenu disponible Itevenu disponible



3.3. Le compte de capital et financemsnt

Investiss«3Tent z 11/-^r\ + ™ /*-r\ "

j&achats nets des ventes au reste

du monde d'actifs incorporels '

nda ( ft )_ (voir dans T

Capacity de financerroit ° Solde

ou T(56)

Eparqne nette ~ T
(52)

Transferts en capital recus/ nets

provenant du reste du monde % T
(56)

Accumulation interieure Financesnent de I1accumulation

. Variation des creances sur le

reste du inonde % ™/pc\

Capacite de financenent 1 T(5g.\ (ou solde)

et variation des engagements envers

le reste du roonde % T/4-ox
(68)

M.B. ; Eeinarqucns au niveau de ce conpte que les transferts T .^. en capital entre

secteurs, ainsi la variation des creances (et des engagements) sur

(et (et envers) les secteurs residents n'interviennent pas ici en raison du

principe de la conptabilit^ a partie double qui les fait apparaxtre au

niveau agrege de la nation a la fois en emplois et en ressources.

3.4. -- Ensemble des canptes d"operations avec l'ext^rieur

41 - Les operations courantes i

. Expoxtations de biens et services ■;

1

(34)

Rfimun§ration des salaries re^ue

nette de celle payee au reste du

itionde t (S lire dans T
(14)

1! intersection de^s lignes correspondant

au facteur de production travail

et de la colonne ccirptes courants

reste du monde)

. Revenus de la propri£t§ et de

l'entreprise regusr nets de ceux

au reste du monde (a lire dans

ligne capital/colonne reste du

et dans T_.

Stpcrtations de biens services

X(42) I "(43) - '(65)

. Transferts courants nets (a lite dans

T )

Solde des operations courantes avec le

reste du monde (solda)
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3»4»2 - Les operations en capital

. Solde des operations courantes avee

le reste du ironde

. Transferts en capital regus,

nets, ^rovenant du reste du

monde T(56)

. Variation des engagements envers

le reste du monde (eroprunts au

reste du raonde)

Achats nets des ventes au reste du

ironde d'actifs inoorporels nod»a

(voir i corpte 43)

Variation des creances sur le reste du

inonde (tnonnaie) T/PC\

Rsssources de la nation Etaplois de la nation
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2 - Des ooTTptes nationaux a la M3S dg.sagrf.gee ( §)

II existo deux niveaux dEapproche dans le passage des G? S. la ¥CE i

i) la canstruction d'ljne *CS pour une annC-e de base a partir des

eonptes nationaux disponihles

ii) et la mise a jour de cetfce ITS pour les <annees auivantes a partir

des oorptes successifs pub-lies,,

II ressort de la coxnmunication SfI'/EGA/PSDo2/24 faite a lei deuxieme session

de la Conference Gormine des Planificateurs? rtatisticiens et Denographes Africainsp

qu'a" la fin de 19CQf 43 pays africains souniettaient a I'CJIU des estimations en

matie"re de cnrptabilit^ nationale. Cat effectif voile la disparite des types de

tableaux pr'sentes ? c'est ainsi que seuls 5 pays presentaieht le cenpte des

ressouroes et arplois de biens et services marchands et celui du revenu national

disponible et sa repartition, 7. pour 1g cpnpte des operations courantes (revenu

et depenses) et en capital de?.s manages et entreprises individuelles et 3_ pour le

le corpte de repartition des flux de capitaux. ■ . ■

En raison de ces contraintes, il sarblerait raisonnable de lii^iter le

niveau de d£sagr%aticn den secteurs et des branches productives et de construire

dans un premier temps un conpte de capital agrege (tous secteurs confondus)«,

L'equilibre d'une ligne (ressouroes) et dc la colonna (erolois) correspondante

n:est attaint qu'anres certains ajustemsntGo

Ce caii suit s'inspire de la structure gSnerale des tableaux types du

systane de conptafcilitr: nationale des Rations Unies pour rerrplir les T. ..

2.1. Le onmpte des ressources et ertplois da biens et serxdces fournit

les lignes du veicteur T3_ (praiuction brute par branche) ainsi que.les totaux

de lignes des conscmnations finales des secteurs {T'^ +T49 ) r ccnsantations

intermgdiaires des branches prcriuctives (T~. + T,,), exportations (T~A+ Tor)/

depenses d5ipvestissement (T3?+ r"65) e iirportations (?^ + Tg7), taxes nettes

affect^es aux produits et taxes et drcits d'iitportntion (une partie de T_9),:

Par solde en trouve la valeur ajout^e totale (PIB) qui sera de'sagreg^e entre

facteurs de production (lignes de T...J et branches producti\'es (colonnes de

T13) a l'aide du corapte "le PIB et sos enplois".
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Ies deux cctrptes cites sont disponibles pour respectivercmant 5 et 37

pays africains.

les tableaux ''conservation finale des administrations publiques'%

"consannaticn finale des institutions privees sans but lucratif au .service

des menages*3 par fonction et p^r nature dormant une dgccnposition de T „ en

trois oolonnes. Ces tableaux sont disponibles pour 11 pays en ce qui concerne

le premier et 30 pour les seconds, Signalons qus pour les previsions a court

terma ce niveau de desanreaation sernbl-3 sati'^ais

On pourrait atteindre un niveau plus elev£ de d£sagr£gation des colonnes

de I*32 a I1 aide des rfsultats d'onquetes (telles que des enguetes budget-

consartroation, anquetes industrielles ...'.) auprgc des secteurs instituticnnels

du pays consider©=

Suivant les recatmandations du Bureau des Statisticaies des Nations IMies,

un tableau de la production et des entrees des branches productive;: .r-.j-.r-:
~~~ ~~ ■—— —*-—■ voiire uu i:.

sont a inclure dans la liste des tableaux pi±lies en matiere de comptabilitg ~

nationale. On arrive ainsi a desagreger T33 et 1?43 aussi Men en colonne qu'en

ligne corpletant ainsi la colonne n° 3,

A ce niveau se pcsent les problemes suivants ■?,

la determination du contenu en iirroortation de la consotmaticn

finale des secteurs (T.,m) ;

+ la ventilation des importations et des exportations en biens

de capital et an biens de consolation at services par origine

et par destination (T,,, T,. et T } ■;
>. Jo 65

+ et la ventilation des depenses d'investissanent par secteur (T_r)?

les statistiques douaniSros et les statistiques du comnerce exterieur

viennent corfleter les conptes nationaux pour les deux premiers alors que les

conptes des secteurs institutionnels resolvent le dernier, Notons que pour la

plupart des pays africains (notamnent ceux de 18O.'OA), la rapport annuel de

la Bangue Centrale dome des series statistiques sur les iirportaticns et les

exportations par pays des destination et d'origine a ajuster en fonction des

flux reels eriregistres au niveau du connerce exterieur„
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Le cotpte "revenu national et repartition, du revenu national" et celui

"revenus des facteurs issus de la production intdrieure selon le genre

d8activity econcniqua" nous donnent I5allocation des revenus des facteurs da

production aux secteurs fournisseurs des services de facteurs de production

(T21 en ligiie et en colonne), le solde de la rc%uneration des salaries,, du revenu

de la propriete et de l'entreprise provenant du rests du mende (tota.ux de lignes

de T14) a ventiler par pays cl'origine ccnfonrpniant aux statistigues de balance

des paiements et a celles fournies par la Sanque O-sntrale. Cfes cerates sont

dispcnibles pour respectivanent 5 et 21 pays africains. Le conpte des operations

courantes et en capital avec l'exterieur disponible pour 30 pays fournit le

solde des transferts courants et en capital entre les secteurs residents (T f T )

et entre ces secteurs et le rente du monde (T?Af T56) ainsi qu.e la variation

des creances et des engagements. Les administrations jouent la role pr«dcminant

dans les differents transferts, aussi le Budget de l'Etat contient les infonrations

utiles quant a la repartition des recettes et des depenses de ce secteur (ta>3s

directes et indirectes, subventions d'exoloitaticn,, transferts sociauXo'..).

L'gporqne des secteurs institutionnels s'olstient par solde entre 1* et la sorme

X22 r "32 * 42°

2«2 - La "miae a jour" d'une M.C.E. requiert une etude detaillee de 1'.evolution

de la situation socio-econordquei du pays consider^ s evolution des prix, de la

teclinologie et les effets sur les entr&s intenflSdiaires..-". Elle pose aussi

le problgme de la prise en coitTpte de I8inflation dans le systotE de corptabilite

sociale. La nigthode courarrment errployce (noteaTront pour 1'Tgypte) repose sur

1'evolution observSe (ou suposee) des prix Pi par secteur;, des prix nwndiaux et '

de certains volumes= Elle consiste ;

i) a estiiner a partir de la MCS d'une annee de ba.s® (o) / la iratrice des

coefficients techniques A^ - (a..(o))

ii) a determiner chacune des canposantes de la demande finale F

(consomation finale, exportation, formation de capital et variation des stocks) ?

les caiposantes iitportees et les taxes indirectes sont obtenus a partir des

coefficients des ir<Tportations et des coefficients de taxes indirectes a prix
courants.

iii) a partir des coefficients a±^ (o) estimer la mtrice des coefficients

technique pour la periode courante A^ en prix courants a 1'aide des transfornv-tion
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aij P..-. ./P. . c ~ "v-i
J _ ^ llY'] s ai.c soit A « PAF.."*•. (P

diagonale dont Igs 'l^nents diagonaux sent les P.).

matrice

iv) a calcuier une estimation endogene (a" partir de AC et des demandes

finales) de la production PXi a prix contents pour ohaque branche i.

v) estimer les entrees-sorties a partir de (iv) par X. . " a X?

vi) estimer le PIP a" prix cc^urants (PIEC) „

vii) estimer le ?IB a prix constants (ann§e (o) (PH3°) c

viii) caiculer le taux d"inflation qfneralf: « PIBc-s- if ' «,. c o
o _ tou K et M

4- q G

PIE°+ if
o

repr§senteront resr:ectiveront les iirsxrtations de biens et services a"

prix courants et a prix constants.

Ifous reviendrons dans, le cadre des hynotlieses de nos meddles sur ce

L6ebauche de construction et de misen a jour d'une fCS ■prapciZn dans ce

paragrapbe pcurreit aider a la fMfinition de tableaux cat^lSnEaitaires vers un

"systeme de Statistiques Derrpgrapiiiques et Sociales" qui s'ajouterait au

;'t?ysteine de Ccnptabilitg Iletionalc" des I'fetions

En effet, rappelons gia^S l^origijie des travaux sur les matrices de

ilitTi. socials r se trouve la recherche d'une msilleure distribution de

la richesse nationale prise .au sens large des biens physiigaes (terres notarmant)

du capital hunain differencie par la formation et 1'experience professionnelles,

la sante et les possibility^ d'enplciso Cette redistribution est d'autant

plus necessaire que le sectour traditionnel et le secteur infon?el urbain

accident difficilsnent au marchf> des cepitaux et doivent corpter sur leur

propre eparrme pour 1'acquisition du capital necessaire aux productions

aqricoles et artlsanales, d'ou la recours §. dec reformes notamrtent pour le ncda-

de propriety des facteurs de productiono

Une fois d'finis des groupes socio-fSconarioues hcnogSnes., la'I'XX? penret

(camiR indioug dans le tableau no 4) une pesura du niveau de satisfaction

des besoins,, des niveaux de vie et du degre cka d^pendance des groupes entre

eux ainsi gu'avec les autres aspects de la vie econorique, dans ce sens elle



constitue une Writable orrtntabilit' tfes besoins sociaux.

Tableau 1« 4 s Sous-raatrice dos bosoing_ge

O

w

PQ

•8

8 4

M 3 N A C E P

P2UVPES PICHES TOTAUX

Niveau de satisfaction Besoins de base

°dc?.s heroins do base ' des riches

sdes pauvres °-

Offres totales pour

la satisfaction des

besoins de base ■•

ol w 2 4j ?

Iliveau de satisfa- „ Offre totales pour la

sction des besoins des' satisfaction des
■riches au-dessus du s besoins au-dessus du

minimum vital „ rninitrtum vital

t

La MCS constitue une base d'illustration de la theorie du capital huraain

relations niv&au du revenu - formation et experience professionnelles -

opportunite de travailler ou de rechercher une; qualification suppl&ientaire en

fonction des revenue esperSs (anticipes),

IV - DE CX3MPTREILITE SOCKiE FT MDDEEES ? DEPJKITiaip !UNE:

"STFDCIURE.P&SSBJfflE" 93?. IA MS.

Lcintf>rat principal de la fCS tient au fait ou'elle present© un

simultanS des ccrptes-.cjui la corrosent, Dans cette section nous pr€senterons

une "structxire algebrique" chnt les Scsuaticais sont plus des definitions que

des equations de oaiportemant. Pour lair.ser plus de liberte de choiK dans la

classification des facteurs priraires de production (^ etjK)', des secteurs

institutionnels (J), des secteurs productifs fj^) et des oatptes -d' operations

avec le resta du monde (R), on a ratenu une forrnulation gcinerole du racdele

adaptable a chaque etude de 'cas, Tr^rre les cas les plus desagreg€eo le recours

frfxnientaux signes de saturation (£..) a juste pour but d!evitar une multiplication

abusive des'synfcoles et une enurr-ration fastidieuse de ces derniers, etant

entendu qu'il n8ajcute aucune difficulte supplSnentaire aux equation s =
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La nvethcdologie qui suit a deja etP. oiplcy£e dans les cas de ;

1) l'Egypte s "Kbdelisation macrceconomquG de 1'aide aliraentaire'5

2) 1'Iran t "Un rccdSle de conptes sociaux pour I3Iran"

3) et l'Inde; 85Cingui&t!e Plan Quinquennal 1974-1978'".

Dans chaoun de ces trois casf les cbjectifs vises tendaient a" rresurer

la portee des systeraes de tarification sur la redistribution des revanus

avec camie cible les couches sociales los plus defavorisees : systems de prise

appropries pour liniter les effets sur les revenus les plus has de l3aucrrentation

du prix des irtportations de denrees de premiere necessity, satisfaction du

irdnimum vital en rnatiere de consoranaticn pour les 30% de la population les

plus pauvres «o„

Le mod&le ci-dessous presents pernct de insurer r. ' . .

- les effets redistrihutifs (des revenus) et stiimilateurs (de 1'activite

econcmique) d'une refonne dv> syst^me fiscal au niveau de chaque secteur

institutionnel

- 'les effets des changemsnts de prix sur la demands et

arrrelativonent sur les investissanents induits ainsi que

le-doore de concurrence entre les cliff^rentes branches

productives (elasticitrs de prix croisees des fonctions

de demande).

- las besoins de financement des irsvristissenents, le type de

desequilii>re pouvant na.tt.re du rcceurs a certaines sources

de financement (evolution du bixdgot de l'^tot et de la

balance des paisnonts) ot les mssures d' ajustenent appropriees

h court terraeo

le rood§le n:est qu'une prendere tentative, une anr^libration sernble possible

dans deux direction °

1 une integration rlus OTrplgte des corrptes financiers a l'ensanble ;

i) par 1' introduction d:une variable "7besoins de financerrent"

aupre-s du sect£:ur nonetaire (tesoins en fonds pcgtables)

cui correspondrait h la difference entre la demande d'investi-

ssanent et la capacity totals? d'autofinancenent",
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ii) pax la prir>e en cornpte dans les functions de consortFation duhpatriitcine

des anents (actifs iroietaires liouides, actifs reels ou financiers

detenus), phencia^ne rercyraur. dens certains pays saheliens ou .

certains agents eccnoitdques (infringes ruraux notanrtsnt) „ en raison

des ca.lanu.tes nnturelles ont ced^ une partie de leur patririX'ine

(bfiteil par exensple) afin de ,"" assurer le minimum vital de

consoirmition (?3Mr.). La propensicn r?.arginale a dcpcaisar ces

actifs -.nentet., une resure des effets de tels ccnpnrteraents sur

l'enoentole de l'^oonorde nationale.

2 -■ une dynaraisatien du modele (prise en ccrote du tamps) sonble plus

adaptce a la notion de rrultiplicf»teur d ■ investissewait et permet une

nrise en orrptQ des delais de reaction (des branches productives

aux variations de danande de biens de consoinration par exeuple) et

des delais d'aiustarient (par example du stock de capital au niveau

Tcut comv; pour la construction de 1?. MC-? h partir des cenptes nationaux,

rappelcns que 1'adequation du riddle ci-dessous pr^sente ne peut 6tre jucfe

cu'a partir das etudes de cas. Ceci cxpliciue quo le inodSle reste Erouvert;:,

lfc bouclage ne se fera roi'apres specification de la classificaticn ratenue

pour les facteurs de production, les secteurs ir.t.stitutionnals,- las secteurs

prcductifs et le contenu des operations avec le reste du ironde..

1) - Les equations

Ce qui suit ne tient rvas ccrapte de la depreciation par souci de simplifica

tion des equations n La !:"€B s-s rapporte a vine annoe donnfe^ sa construction

ne necessite pas la disponifcilite de series statistiques longues. Aunsi les

equations ne font elles pas intarverJLr le tarps (variables retardees ou.

variables avancces). ;
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Bloc 1 J Equilibre ressources-enplois de biens et- services

ou les

d'-3ir:iv=tt;t. les coefficients techniques et ^ 1'ensenhxLe ces branches
productLves i,

Bloc 2 % Deteminatian des prix

cout xmitaire totel s P. = {i + t.) (1 + t.) E.

ou Ry k, et T-sont Ms respectivsment pour Tensemble des pays entrant dans

les conptes 'reste du rande", les differents tyj^s de capitaux et de travail

utilises dans le processus de production et a°. pour les coefficients techniques

d" importation (contenu en iirporta.tions non concurrentielles de biens intemediaires
par unite, d'outpjt).

Bloc 3 i a) giSneration des rcvanus ■ : ■ • -

ax) Par type de facteur de production.

• Bslations de dgfinition ;
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Relations d'cillocation .-.

yW

Yf - VP) y** avecj' V (1) =1 et T^
1 . . x '--',? i l 6^

i £ t>
a2) Par type da facteur de production et par secteur lnstitutxonnel

ki i

a3) Revenu total par sectevtr institutionnel

V vw + vK3. T g +
k=k klk / ci .Y-. . avec

VW - V
yk - Z-, Yki

§

e

j ^j^

Rappelons que ^-^t inclut les droits et taxes sur iirpjrtations et e^ortations.

b) Revenus disponibles pour la ooasoirroation (d^penses de cionsamation) ?

. YkDISP = (1 - Sj^) (1 - tjd) Yk pour k € ^

Bloc 4 s Consarmation effective)

mi _ ^ a ^> r,o&o niveau inccitpressible des d^penses
k c— i™ik "^—" i ^ik

O j^jl ^es consorttration (d^penses de

consomnation autbnones)
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gik + *ik (YkDieP "

c. =y c.

1 / *
C. = ~y~ C?k avec it©', j <* j; et k £ J , et v,-i, pour les

3 < Dk<
coefficients inarginaux de budget 6

Bloc 5? Solde des conptes d"operations des administrations

DEP«G = T" P.G. + e XI P^G? 7 i^J+ *K. VT .b .X. +
^ 11 ^ d 3 y^ k % gigi1

avech. = ^ (Pj " V aji
DEFoG = DEPcO

Bloc 6 % Balance des paiements

p/nFP rx _ Ak- K~~ -9 rp x +f f poc , o o. Pokf=o =o
e(Diiob; - ej/ ^ a4^t^4A+^ j f ^ ^c. + g.; + r. u. + x.

;
((P. - eP?°) E. + (P, - eP?) M.) - (Ew + iK':) \ ~ e (TPi^JS)
11111,1 U

avec lf= ^T" ETC et Er""s =

Bloc 7 s La masse monetaire

E = E ■/.+ DEF.G - e (DEF.BdP)

Bloc 8 s Investisserasnt et Equilibre epargne - investissement

I. = I. MJI + I. IMD i€?
ig ig ig J

Investissement induit = I.IM3 =p. £>X.

C& |?i de'signe l'accelerateur d'investisseraent pour la branche productive

i etCK. ia croissance observ^e dans la production de cette branche pendant

la periode ccnsidSree par rapport a I'annrie pr^ofidenteo
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2) - Les variables

a) Variables exogSnes -

i conservation effective des administrations en produit de la branche

i (G. pour les iriportations du type i )

E. ( = E? + EV ) s exportations de produits de la branche i

( = exportations de bieris de consortaation et services + exhortations de biens

da capital)

I AUT
=i= s danande d' investissaroit autoncms en produits de la branche i

( = ' .^rIikAUT = sonme de celles c'manaiit des sectaurs institutionnels

k et I AUT = ^_ I. AUT pour les administrations). ■-

M^ ( * H? + M?, ) ? importations concurrentielles an roduits du .type

i ( = soimte inportations concurrentielles de biens de consemmation e€ de biens

de capital)

BQ base monctaire initiale (annee de base)

j (= j£— Iiv) dfipenses dsinvestissc3tien.t en biens de capital irtportSs de
k3 >

type j

b) Parametses a estimer a partir de la MZS de l3arsnge de base ■;

Q

==* % taux de change . ' ■

'IN ■ ' -.".••■■'■■ : ■■

_ij s cout d'usage du capital de type j par la brandie productive i (taux

de loyers., d:intSrets, de dividendes, de remuneration de la propriete,»..»)

W^. s taux de salaire payi pour le travail de type i par la branche

productive j (W .. pour le secteiir public)
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ky et ^ pour respectivenent les ocjefficiants de capital et de travail

de type i dans ia branche productive j(b . pour le secteur public)

r"( o
t. T tT t
J: _i" 3' _ij P01^ respactivanentf taux de taxes indirectes, de marge sur

la production de la branche i, de taxes directes sur les revenus du secteur

institutionnel k. et de taxation des importations intermgdiaires do type i par

la branche j,

. ■ -■ ■£.
== % part du secteur public dans les benefices des ventes de biens et services

j produits localernent,,

Pii ^si?/pi^ ^j ^!OW: respectivement prix d'acquisition des biens et services
=5=5= ...

intermgdiaires de type i produits Iccalemsnt ou inportfis par la branche productive,

j (prix subventionnes ou taxes),

_pc _ok ■ .!•■
pj i pj pour respectivemsnt les prxx des importations non concurrentielles :

de bieni"de consolidation finale et de biens de capital provenant de j '

PCetP?° .
_i_ _i=" prix isondiaux des importations et des exportations de produits du type i

i; ' l = £^1 ^ '; ri2v?2p-ws saiariaux nets { •« scope des

revenus saiariaux nets pour le travail de type i) et revenus nets du capital

et divers ( = soirme des revenus nets du capital et divers de type 1) provenant

du reste du monde.

i et V.' pour respecti^/anent part de revenus saiariaux (YW) et des revenus
sssass sss

du capital et divers (Xs) allant respectivement au travail de type i

et au capital de type j

=& Jih= P011^ rospectivanent part cles revenus saiariaux de. type i (yY) et

des revenus du capital et divers de type 1 (Y^2) allant au secteur institutionnel ft

%i s part des revenus du secteur institutionnel % regue conroa tr.3nsferts

divers provenant des secteurs instituti.onnels i (d . pour les adndnistrations) „ .

Rappellons me d'apres nos conventions d'enregistremant, les droits et taxes

a l'ijiportation/exportation entrant dans cette categorie.
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I? % transferts du gouvernement payes au secteur institutionnel

_k s taux d'fpargne sur les revenus du secteur ~R.

£. ■ =■■■ -
=iks niveau incompressible de consonmation des biens du secteur productif i par

cteur institutionnel

("Ccnscmraation autonome")

le secteur institutionnel k Cmniraturn vital") (Q?, pour'les importations).

" prcpension marginale a consoirrrer les biens i par le sectaur institutionnel

pour les importations) sur les surplus de revenus au dessuo du ndnimura

vital, (Part du surplus de revenu au dessus du mininuni. vital consacree a la

consormation de i par k) c coefficients budqetaires

. (TRAHS) t transferts nets provenant des cpvernemsnts etranqers :

(aide extfrieure notaittnent) .-

===== .... transferts nets avec le reste du monde,

'VFN i iriultiplicateur de credit,,

'-"♦•., ■ • ■.. . ■ ■ \

^"' /- s ' accelfrateur d'investissement pour la hranche i

c) Variables endogenes ■ .

X
_i production bnite de la branche i

C. . ■ ■■•■.

, . , C., ) ; consoirmation effective de biens do. tyre i

( = soirms des consomnations effectives de biens de type i par les sectaurs

institutionnels k? d? pour les jutportations de type j)

B. et P.
r^speqtxvianent .ccut unitaire de production et prix unitaire

d'acquisition des produits, de type i-., , • . ■■,-..

Yj (=2Jfv-) ; . revenus salariaux de type i (= same des revenus
sSob k£-tK1

salariaux de type i versus aux secteurs institutionnels k)

=4= k!^ kl) ; revenus du capital et divers de type 1 : .

(= somme des revenus du capital et divers de type 1 vers6s aux secteurs

institutionnels k)



■■ 24 -

Yk et YkDISF P01^ respectivement revenu total et revenu total disponible

pour la consoTTnation du secteur k, (Y pour les administrations)»

:; cout total du miniirwrn vital pour le secteur institutionnel k

'CG et DW^G 2 pour respactivemant cKpensas courantes et deficit des

coiptes d'operations des administrations

-[ deficit de la balaix:e des paiements

; investisseroent induit par la demands adressee a la branche i

(IjLqS® P°ur celle otsnant du secteur pulclic)

B et fl, pour respectivement base et masse mongtaires. .

3) ■ - Les blocs

Bloc 1 ° il retrace l[equilibre des ressources et eraplois de biens et services

dans un noddle entrfes-sorties. II repose sur 1' attribution a chaque secteur

productif de la production de biens indifferermant utilises pour la consonmation

(finale et internediaire), les exportations et la formation de capital decomposes

en investissarents autonomes et en investisseraents induitso Ge bloc suppose

une classification ossez procise des inportations gui permette de les distinguer

en importations concurrentieller. et en Inrortaticnsnon concurrentielles sur "la

base des similitudes de oouts, des avantages cotparatifs et des possibilitcs de

substitution avec les produits locaux- La bloc 1 correspond a la ligne "production'

Bloc 2 ° xl correspond a la colonne "production': (dvigue Ti3 etant prise par

itg de bien produite) et repose sur trois types d'hypotheses :;

i) les prix des biens prcduits localeraent sont essentiellement basSs

sur les couts de production (couts de facteurs primaires ; travail

et capital dans notre cas ; couts des biens intermSdiaires locaux

et irnportes) dgflatSs des taux do taxes indirectes et des "taux de

s" sur les activity's productives (hypothSse de Kalecki),?

ii la capital, le travail et les importations non concurrentielles de *•--• -

biens intermgdiaires sont lies a la production par des relations

de proportionality. On defirdt ainsi les coefficients tehcni<tues ..

suivants z a^ , k^ et b^ pour le cc-ntenu en importations inter-

it^diaires et les coefficients capital et de travail,
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iii) certains prix d'acquisition do biens ijitermSdiaires sent

sufoventionnf-s (ou tax£s) par l'Etat auxouels cas P. . / P. et

lee P. . et P. j correspendant sont consider!!

exogSnes'fe

La prardSre hypothSse sanble rcisonnablt dans les cas oil en a quelques

producteurs (gui repercutent les variations des couts de production via les T.)

face a une raxltitude. d'aoqu^reurs (situations d'oligopole), l5cffre s'adaptant

au niveau de la riamnde. Pour des sectaurs corme 1' agriculture et I'artisanat

il serait raisonnable de prendre T. = 0 et d' adopter une analyse du tyre offre =

danande.

le s^tame de prix a Ste vblontairenent d^taille dans les analyses bashes

ser les MCf? tan raison de leur iirportancc dans la redistribution des revenus

et la stiinulation de l'activite gcononioue S 1'aide des syst&ies de tarification

appropri^e ( a )„

Bloc 3 s a) correspond aux limes "facteurs de production'" et "conptes

courani^ secteurs jrnstitutionnels", Tje niveau detaille des equations suit

le sch^jna general de la MCS que nous avons retenu. II precede a 1'allocation

de la valeur ajout€?e totale aux secteurs institutionnels au titre de la

remuneration des facteurs prijpaires (distribution factorielle des revenus)-,

alors qu'habituellenent on se l.imte a ime allocation directs de la valeur

ajoutSe par chaque secteur productJ.f aux secteurs institutionnels sans preciser

la nature du rGvenu . (revenus payes par le secteur rroductif j au secteur

institutionnel i tous facteurs confondus)< Le bloc donne la conposition du

portefeuille de chaque secteur institutionnel,

b) correspond a la colanne 'carptes courants-secteurs institutionnels" %

Tjss revenus nets d'iirpcts des secteurs institutionnels sont consonnSs pour une

part et ^pargnes pour le solde.o

Les taux d'gpargne et d'iirpositicn des revenus ont ete dgfinis par secteur

(plut6t que par type de revenus) en se basant sur'la necessity d'une classification

des secteurs institutionnels et des facteurs ds production qui tendrait a ^tablir

( # ) cf. GcmTinication ST/^CA/PSD/2/13 du 30 dgcerrfore 1981 intitule "Analyse
et Evaluation de 1!incidence des protections tarifaires et non tarifaires sur

I1 industrialisation en Mrique" et presentee h la 2&te Conference conjointe

des Planifications, Statisticiens et Be^norraphes Africains.
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une correspondance univoque. entre les deux (revenus du travail aux manages,

du capital aux entreprises, <,.)= la.definition du revenu disnonible obtenu

apres deduction des taxes directes t..y et de la part epargnge s(l-t)Yf permet

1'introduction de la notion de demands effective (notion keynesienne dans un

schema de type Leontieff).

Les transferts ^^ dont beneficie le secteur k sent pris nets des itones

types de .paiements effectues par k a dJautres secteurs institutionnels,,

les revenus des administrations ont et£ d^cortposSs en %

i) revenus du capital public,

ii) revenus provenant des irarges sur activites prodjjctives du secteur

etatique,,

iii) transferts provenant des autres secteurs institutionnels (y conpris

ceux signal^-s a propos des ijT^ortations et exportations de biens

de capital et de biens de censonmation finale),

iv) transferts de certains secteurs publics ad'autres secteurs publics

(par exatple banque centrale-gGuvernement),

v) taxes directes sur les revenus P

vi) taxes indirectes sur les activites prcductives, .

vii) taxes indirectes sur irtportations non concurrentielles de biens

interxriediaires;.

viii) transferts nets provenant cfes gouvemanents Strangers (aide extSrieure %

prets et dons)

Bloc 4 s II suppose que la consonmation effective de chaque bien est une fonction

lin^aire du revenu disponible du secteur. Lgs fiquations de ce bloc

nous permetteht de d£finir un- niveau minimum incoirpressible de consoranation

(consdnmation autonone) des biens locaux (6^) et irpcrtes (©?, ). La premiere

equation correspond ainsi pour le secteur k au cout total de ces consonmations

inconpressibles, Les ^1^7^ fiQnt les coefficients budgetaires (allocation
a la consotiration des produits i locaux (j iirsportes) des suppleirents de revenus

du secteur k au-dsssus du ir>inimum vital) fonction de P..

Qi donne en annexe 5 1'expression aloebrique de chacun des parairfitres

necessaires 1 1'analyse de ce I!syst£me lineaire de dSpenses de conscrmation" „
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Bloc 5 • II nous donne le detail du deficit total des ccmptes d'operations des

administrations, deficit constitug par la difference entre les depenses d'achats

de biens de consonma.tion et de biens de capital locaux et iirporte's, les salaires

versus, les transferts nets au bengfice dos secteurs institutionnels (corrprenent

notaranent les subventions sur ccrb=n n^^< iinportationset exportations) et les

subventions sur les prix de certaines importations de biens inten#diaires (pour

cotpenser P. - P.. et P., - P°.) et le revenu total.

Bloc 6 s qui suit les lignes et colonnes "conptes courants et cotptes de

™P?*£l flfr ffinftfiP ^VVITP"^" nous definit le deficit de la balance des paiernents

come la difference entre les irroortations de biens et services intern^diaires

et de biens et services. finals et les exportations correspondantes. las revenus

nets des facteurs et autres ainsi que les transferts nets en capital provenant

du reste dunonde sent considered cortne des recettes d3exportation>

Bloc 7 s II correspond, aux conptes financiers ..de laMCB dont le fonctionnement

et les principaux aqregats sont pr§sentgs en annexe 6. La premidre Sjuation

souligne deux caracteristiques des pays en dSveloppeinent s

i) 1 inexistence de raarchg pc^ur les bans du tresor qui contraint

le gouvernertient a opgrer a travers la Banque Centrale pour financer son deficit

budgetaire. (augn^ntations des engagements de la Banque Centrale d'un montant

au dgficit budgetaires

ii) le financement du deficit des comntes courants de la balance des

paiemsnts (PEFoBdP)sur les reserves de clianges et les credits etrangers accordSs

au secteur privS (sous forme de ventes a credit) (les engagements de la Banque

Centrale sont I nouveau affactes rte (DEF BdP))0

Bloc 8 s II dfifinit les deux conposantes des d^penses d!investissement s

„ conposante exogSne (l'investi.ssenent autonorae, ^oMJT) ind.^pendante

du niveau de revenue Elle est due entre autres au progres tecihnique, a la

croissance detnograpliique, aux variations des gouts des agents econoroique ,..

„ conposante endogerie (1 • investissertent induit I^BSD) life aux revenus

via les variations de la demande raimenee dans notre cas a celles de la

production X.. Scherpatiquertent la liaison est la suivante % un niveau
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de revenu equivant a un niveau cleve d'activite econaro.que gui pour §tre

inaintenu demande un niveau Sieve1 cl'invsstissemento

On peut faire les rernarques suivantes a propos de la resolution du

modele s

a) le bloc 2 se presente sous forms reduite (les variables endcgenes

P^ et Bi soit exprimees en fonction des variables des paramStres excgenes)»

En faisant 1'hypothese de coefficients techniques constants on en deduit

les P^^ et Bi independatment des quantitcs X. produites ;

b) 1'association des blocs !„ 3 et 4 perrnetra la d^tenrdnation des quantites

produites X± et.des revenus ^ ct YkDISPo En effet, en substituant aux C.

du bloc 1 leurs expressions obtenusdans le bloc 4 en fonction de YvDISP on

obtient un syt&ne ou les seuls inconnues sent les X. et les Y.DISPo Un autre

groupe d!equations lin€aires en X. est form?: dans le bloc 3 par 1'expression

de YjJDISP, Les vecteurs de production et de revenus (soit X et Y) sont obtenus

par resolution du syst&te forme par les deux types d'equations,,

c) la resolution des blocs, 5, 6 et 7 se fait a partir des valeurs

obtenues en a) et b).



A2MEXE 1

LE TABLEAU ECONOMIQUE D'ENSEMBLE

Annexe 1

(x)

Annee n

Operations sur

Biens et services

Total

Operations de

Repartition

Total-

Operations

financidres

Total

Ernnlois

Secteurs institutionnels Total

Bcssoxorces

Secteurs institutionnels Total

(x) Extrait du "Systeire de ooiptabilitg' nstionale des .Nations Unies'1'.



Annexe 2

ANNEXE 2

LE TABLEAU ENTREES - SOFTER (*)

Branches
Branches productives

Prcciuits

Total

12 3 n

a
3
■a
E

en

.2
3

.5
I

1

2

3

n

Total das consonrations

intermSdiaires

3

•d

Palaires

C3iarges sociales

lircots li^s a la

production

Gonsramaticn de

Capital fixe

Pevenu net

d•exploitation

Total valeur

ajoutee

Production

(*) Extrait du r'System de GcxtptatdlitP nationale des Nations Unies",
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F 3

IE TABLEAU DES OPERATIONS FINMCIEPEF

Etrplois t Variation des creances:

Secteurs institutionnels

Bessources ? Variation des

enqaqements

Operations

Capacity de financement

Eesoin de financenient

Numeraire

Depots

Credits a csDxirt terme

Credits a long terms

Total

'—i
Secteurs institutionnels



Annexe 4

Up exermle de desagrferatian de? comptes

1. CCMPTEE- COUF^NTS

1.1 Pacteurs de production

1.1.1,- Travail (secteur urbain ixsderne) . ■

1.1.2. Travail (secteur urbain infornel)

1.1.3, Travail (secteur rural)

l.l.'L Trpvail (secteur etatique)

1.1.5. Capital public
•,_ -i • - ^-^trarKrer

1.1.6o Capital pnvr<^

local

1.1.7. lovers

1.1.7.1. Tvrospection et exploitation ressources naturelles

1.1.7.2. Autres loyers

1.2. fecteurs Instituti.onnels

es urbains

lo2o2a

1.2.3. Entreprises privies nationales enregistr^es

1.2.^. Fntreprises privies nationales non-enregistrf%s

1.2.5. Entreprises privies ^trangSres

1.2.,f. Entreprises publiques

1.2.7. Panrue.s

1O2.R. 'utres institutions financieres

1.2.?.. fancfue Centrale

1.2.10. Gouvernesnent

1.2.11o Divers-publics'

1.2.12. Taxes indirectes

1.3. Production

1.3.1. Agriculture

1.3.n. Services



Annexe 4

Pane 2

1.4., Peste du ronde

1p4.10 Pays africains

1.4.2. Putres pays en d^veloppernent

1.4.3. OCDE

1.4.4. Pays de l!Fst

Io4o5. Organimes intexnationaux

P CAPITAL

2d. Fecteurs institutionnels

2.1.1. M^naoes ijrbainss

201.2. ?^naaep ruraux

2.1.3. F^txenrises privies nationales enreqistrf-es

2.1.4. Entreprises privies nationales ncn-enreqistr^es

2.1.5. Eiitxeprises priv^s ^tranaeres

2.1.6. Entreprises puh-licaies

2.1.7. Banaues

2.I.R. "aitres institutiofis financieTes

2.1.9. Banoue Centrale

2.1.10. ncxivernement

2.1.11. Divers pi±»lics

2.1.12. Taxes inrlirectes

o Peste du raonde

2.2.1. Dons

2.2.1.1. Pays africains

2..2.1.2. Autres pays en d^velopnenent

2.2.1.3. (XDF

2.2.1.^. Pays de 1'Fst

2.2.1,5. Organinmes internationaux
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Paae 3

2.2.2.1o Pays africains

2 „2.2.2. /nitres pays en d^velocpenent

2.2.2.3. OCDE

2.2.2.4. Pays de l'Est

2.2.2.5. Organismes intemationaux

3. corptes financiers

3.1. Numeraire

3 2. Depots bancaires

3-. 3. Pr^ts (institutions financiSres residentes)

3.^. Prets (institutions financiered ^tranqeres)
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ANNEXE

LISTE DES DOLIKEES DF! BASE ilBCESCAIRES

A IA Ca-TSTFUCTKT.? D'UNE METRICS BE CXMPTBBILITE SOCIALE (MCP)

I - Les Carptes Hationaux et principaiernent

Rsssources et arplois de biens et services

Annies s

„ Production intgrieure birute

(aux couts des: facteurs)

. Taxes indirectes nettes des

subventions de cnnsomBation

. Marges de transport et de

Commerce

1' Production int£rieure brute

(aux prix d'acquisition)

. Importations de biens et

services non facteurs s

dont - biens de consomsation

=- biens dlequipement

. Droits et taxes sur

tationso ;

TOTAL FDKSCUBCES = TOZPL EMPIOIS

. ConsonTrations interroSdiaires

dont 2 - Produits Iocpux

- Produits iirportfis

„ Conscamation finale priv€e 2

dont s - Produits locaux

- Produits iraporbSs

. Consortmation finale publique

dont s - Produits locaux

-• Produits

. Variations des stocks

. FECF

dont s - Secteur prive

- Secteur public

. Rxportations (FOB)

dont s - Biens de comsanmaticn

- Biens d'equipement
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Paqe 2

LE PIB par broncte d?origine

Annees ?

1. Secteurs des Biens

1.1.

o

O

i.n

Agriculture

2o Secteurs de la distribution
2

2.1.

2.2.

2.3,

2.4.

Transports et coirmunications

Camierce

Assurances

Autres secteurs de la

distribution

3. Secteurs des services

3.1.

3.2.

3.m

Touristne

Habitat j

4. PIB aux couts des facteurs

1
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Le pib come remuneration des services des facteurs

de production

Revenus salariaux s

Secteur urbain modeme

. Secteur urbain infonnel

o Secteur rural

„ Secteur Statique

Fevenus du Capital

. public

. prive

Autres revenus d<g facteurs de

production

- PIB aux couts d^s facteurs
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La formation brute de capital fixe pea: destination.

Annies s

- Secteurs des biens %

•

9

a

- Secteurs de la distribution ■

. I'ransports et cotimmications

. Conmarce

. Assurances

„ Autres secteurs de la

distribution

- Secteurs des services

. Tourisire

. Habitat.

- FBCF
—~~ ■
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La formation brute de capital fixe par origine

£nnees t

Investissernent total

„ Etormation de capital fixe

„ Variations de stocks

Formation brute de capital fixe

. Secteur priv§ .national...s.-

Secteur privg Stranger

Secteur public
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7. Les conptes d;operations courantes et en capital des secteurs institutionnels

8 „ Les cotnptes d'operations courantes et en capital avec le reste du monde

9. Le conpte de repartition des flux de capitaux ;

10, Le tableau des entrees-sorties (TES)

11„ Le tableau des operations financiSres (TOF)

12. Conplementsg les r£sultats de toutes enguetes (enquetes budget-

consonrnation, enquetes de branches ...) permattant une desagregation

. plus fine des canptes de branches productives et ceux des secteurs

institutionnelso Par exenple ?

12»1»' Composition des portefeuilles

. ' Secteur public

Annees ;

- Taxes indirectes nettes

- Taxes directes nettes

-.Revenus du Capital public

- Variations des stocks publics

- Divers z ■. . .

e

TOTAL

.. ..

-
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„ Sectgur privg

cette categorie s

Pour chacun des secteurs institutionnels entrant dans

ftnnees

Taxes directes

Revenu du travail

+ Travailleurs nationaux

+ Travailleurs emigres

Bevenus du Capital prive

brancbe et par type de facteurs
12.2 Ventilation de la valeur ajoutg^

de production

II - Le rapport annual de la Banoue Centrale et les statistigues de balance des

1. Les Cortes de la Banque central^ et oeux des i-angues oommerciaies ?

Tableau 8 i

Circulation fiduciaires

Depots bancaires par type de
titulaires (secteurs instituti-

onnels)

5gpartitition des credits
entre secteurs instititutionnels

Bgserves de change

Base monetaire

Masse nonetaire
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2. Dgsagregation des exportations et importations par type de

produits et par destination/ et origine

Le Eudget de l'Etat

2,

- par nature

- par origine/ et destination

La formation de l'ffpargne publique

Tableau 9

Annfies s

. Taxes indirectes

. Bnpots sur les revenus s

- Secteur public

- Secteur privfi

o Rsvenu brut du Gouvernement

. Consatmation publique

. Epargne brute du gouverneinent

o Subventions de consommation

. Epargne nette du gpuvernenient

. Benefices des activites pro-

ductives du secteur public

. Autofinanceraent

o Autres revenus du secteur

Deficits des administrations

publiques

. Service de la dette publique

o Variations de stocks du secteur

public

„ Divers

• i : ;

. Epargne pubjique totale

i

3, Leg transferts du Gouvememcait aux autres secteurs institutiainels

IV - Toutes etudes r&entes sur Involution de la situation socio-Cconomique

du pays considere? notarnmsnt 1E evolution i
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RESUME

1. Les cqriptes na.tionaux et principaletnent

l.lo Le ccmpte des ressources et emplois de biens et services

1.2. Le PIB par branche d'erigine suivant la ncmencloture retenue

dans les comptes nationaux % secteur des biens, secteur de la

distribution et secteur des services*

1.3. La ventilation du PIB cornme remuneration des facteurs de production

(capital, travail ...)

1.4. La formation brute de capital fixe par destination

1.5. La formation brute de capital fixe par origine ?

1.6. Le revenu national et le revenu national dispcnible %

1.6.1. leur repartition entre les secteurs institutionnels avec notamment la

desagrSgation au niveau des mfenages en °

- menages urbains

- et menages ruraux

1.6.2. et leurs diffgrents affectations

1 - 6 - 2 - 1 S la consonmation

- de produits locaux

. et de produits importes

1 - 6 - 2 - 2 et a

1.7. Les ccmptes d'opSrations courantes et en capital des

secteurs institutionnels

1.8. Les ccmptes d°operations courantes et en capital

avec 1'exterieur

1.9. Tjs compte de repartition des flux de capitaux

1.10. lie tableau des entrees-sorties

1.11. ComplfferrBnts ^ Las r^sijltats de toutes enqu§tes (enqu§tes,, budget,

consartTHtion, enquetes de branches ...) permettant une d£sagregation

plus fine des cotptes des branches productives et ceux dss secteurs

institutionnels t
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. Corposition des portofeuilles *

- Fevenus du aecteur public ;

. Taxes indirectes nettes

„ Taxes directes nettes

. Bevenus du capital public

, Variations des stocks du secteur public „..

- Rsvenus du secteur prive s

. Taxes directes

. Fevenus du travail ( „ Travailleurs "nationaux"

. Bsvenus du capital ( „ Travailleurs Emigre's

(

. Ventilation de la vaieur ajoutee par branche par type de

facteurs de production ?

2o Le rapport de la Eanque centrale et les statigues de balance des paiements

avec notamnent s

2ol, Les ccrnptes de la Banque centrale et ceux des banques contnerciales

- circulation fiduciaire

- depots bancaires par type de titulaires (secteurs institionnels)

- repartition des credits entre secteurs institutionnels

- reserves de change .,.

2.2. Desagregation des exportations/importations par type de prcduits et par

destination/et origine-

2.3. Rsvenus nets des facteurs

3. Le budget de l'Etat

3.1. Les recettes et Depenses

3.2. L? formation de l^rarone publique ;

Cette liste n'est pas limitative, Les donn^es necessaires a la construcrtion

d'une matrice de corptabilite socials ne rtHoessite pas de series statistiques

longues. &ussir il parait raisonnable de disposer des donnees sus-nentionnees

sur 5 ans pour la construction elle-ro&ne, la mise a jour et 1«utilisation S des

fins de prevision de la M2S.
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PararnStres poor 1Eanalyse d'un systems de consortnation lineaires par

rapport aux revenus

Soit le systette s

c - e

avec les rtiein~s notations que dans le texte principal,

1 - Elasticity de la demande de Men i par rapports au revenu du secteur

institutionnel k

e.. dc,
ik _ ik

k cik c ik

(effet des variations de revenus sur la demande)

2 - Utilite marginale du revenu pour le secteur institutionnel k

3 - Effets des changements de prix gut la demande

p

a) e'lasticite's directes o # C^. i

Ci
^ik

ik
^ISP

b) elasticites croisees
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L'effet de revenu se mesure par e^^i©^ / \ ) ton changanent de

prix de x% reduit le revenu reel proportionnellement a Pj©^ cpi ituiltiplie

pare., donne le reduction proportionnelle de lr. consormation) alors gue 1 'effet

de substition se roesure par e^C^. ''" - -

DISP

■k
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SOUS-MATRICES DES CCiWTES FINANCIERS

7

Conptes .
financiers

rt

W

ft

I

fif

if

s
05

ft

H-

I

Secteurs institu-

tionnels

3 !

t

Secteur prive

(manages; entre-

prises et adipi.^
strations prives

o

Banques ccraner-

ciales ■

i-1
01

ff
CO

O

f

Banque Centxale

GoLTvernanent

N

Circulation

fiduciaire

0)

o
H

TT

H

Dgpots

bancaires

Creclits (insti

tutions r?si~

dentes

N
Credits (insti

tutions

etrange"res

Total
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F t circulation fiduciaire (billets et pieces du ironnaie)

D ? (. dv + dt) total depots bancaires {-^pfrts a vue + dep6ts a terma) ■

d s { dv + 6^) provisions pour ''demande'7 de irrsnnaie

CrP ° *■ CrCo + CrCo^ total credits accordes au secteur prive (= credits

accordes par le Eanque Centrale + credits accordes par les banques conrerciales).

<■_ - credits accordes par le reste du iBonde

^_ s reesconpte

Cxi ; credits accordes au gouvernenent

s reserves de change.

Dans les sous-matrices des co^ptes financiers ci-dessus prSsentes,

seuls les cc3iptes d1operations financiSres avec le reste du monde et ceux du

qouvernernent ne sont pas SguilibrSs* pour les autres nous avons l'egalitf

des lignes et des colonnes (crSances = engagements) .■ Les credits accordes

au gouvernerient n'ont, a proprement parler, aucune contrepartie monetaire.,

(Mous les avons inis entre parentheses pour bien rtcntrer qu'ils ont deja

gtf enregistrgs dans les transferts ^(Ir22) entpe secteurs institutionnels).

Quant au reste du rande rien n'assure"l!6galitf- entre les credits accordes

au secteur public (Z) et lea quantites de monnaie, centrale d^tenues (Pes).

Kous avons .les definitions des agrSgats monetaires suivants pour une

periode t ;

~ la base ^on&.taire (ensemble des engagements nonetcdres- de la Banque

Centrale) ; ■ B. = F + d
t t t

- In mass:.; ncr^taira (offre de r^nxv ie) :

t " ?t+ Dt:
avec les roeraes notations gue dans le texte principal, l'indiee t faisant reference

§ la periode.
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Pour avoir la relation fondamsntals entre ces deux agrggats il faudrait

introduire les deux coefficients suivants z

- le coefficient de liquidite ■: ±t = Ffc /Dfc

~ le coefficient de reserve :■■

On trouve ainsi une relation du

oh mt =

Cette derniere expression nous expiique les diffcrentes rolitiques

pouvant affecter la masse monetaire ? le jeu des pararaetres du inultiplicateur

(selection de portefeuille du public et des banques conmerciales par ^t et ft)

et la base monetaire dont les variations dans le cas des pays en dgveloppement,

avec inexistence ou irnparfection du marchc des capitaux et des bans du trgsor,

sent gtroiteroent lices au solde de la balance des paiements (DEF.BdP) et au

deficit budgctaire du gouvemement (DEF.G).




